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Le Corps du Christ 

« Et si un membre souffre, tous les membres souffrent avec lui ;  
si un membre est honoré, tous les membres se réjouissent avec lui. » 

1 Corinthiens 12:26 

1. PRESENTATION DE L’ALLIANCE ANGLICANE 
 

L’Alliance anglicane est née de la volonté de connecter et d’équiper la famille d’églises et d’agences 
anglicanes/épiscopales dans leur mission holistique mondiale par le biais d’initiatives de 
développement, d’assistance et de sensibilisation. Elle vise à créer un monde fidèle au Royaume de 
Dieu, exempt de pauvreté, d’inégalité et d’injustice, et à faire en sorte que l’humanité vive en paix et 
de manière durable dans les limites de l’environnement.  

L’Alliance anglicane a été créée après la Lambeth Conference (« Conférence de Lambeth ») de 2008, 
sur la recommandation des évêques, à l’initiative de l’archevêque de Cantorbéry et de la Communion 
anglicane.  

La vision de l’Alliance anglicane repose sur, et est façonnée par, notre conception commune de la 
mission holistique de Dieu et Son intérêt particulier pour les plus pauvres et les personnes 
vulnérables. Nous sommes appelés à participer à la mission de Dieu. En tant que Communion 
mondiale, cela est clairement exprimé dans les Cinq marques de la Mission anglicane. Tous les 
membres de l’Alliance anglicane s’unissent au sein de la Communion pour témoigner de l’amour du 
Christ pour tous, pour répondre aux besoins des êtres humains en agissant avec amour, pour 
transformer les structures de la société qui favorisent l’injustice, pour promouvoir la paix et la 
réconciliation, et pour sauvegarder la création. L’Alliance anglicane encourage ainsi « toute une vie 
de discipulat ». 
  
 
2. ALLIANCE ANGLICAINE ET DISCIPULAT VOLONTAIRE 

 
L’Alliance anglicane est attachée au principe de « toute une vie de discipulat ». Cela implique 
« l’équipement volontaire des membres baptisés pour qu’ils vivent leur foi au quotidien avec leurs 
dons et leurs en tant qu’ambassadeurs du Christ », « vivant en tant que citoyens du Royaume dans ce 
monde » (Intentional Discipleship and Disciple-Making – « Discipulat volontaire et nouveaux disciples », p. 
84-86). Être disciple volontaire, c’est s’engager à devenir un apprenti de Jésus : s’efforcer de mener 
une vie basée l’approche qu’il a incarnée et dont il a témoigné.  
  
Nous appartenons à une Communion dans laquelle chacun de nous a des dons et des besoins 
différents. Dans un tel monde, nous pouvons à la fois recevoir et donner, s’unir dans l’espoir et la 
créativité à travers l’amour de Dieu. L’Alliance anglicane voit cette vision généreuse de mission 
partagée et d’interdépendance mutuelle se concrétiser au quotidien au sein de l’ensemble de la 
Communion.  
  
Chaque fois qu’un endroit est frappé par une catastrophe naturelle ou un conflit, l’église locale 
répond immédiatement et avec courage aux besoins humanitaires, tandis que les autres membres de 
l’Alliance à travers le monde tentent d’offrir leur soutien de la meilleure façon possible, que ce soit 
dans la prière ou dans l’action. L’Alliance connecte et renforce les capacités des églises et des agences 



 

anglicanes dans les domaines du développement, de l’assistance et de la sensibilisation, du partage 
des compétences et des ressources, et du travail collectif, témoignant ainsi du pouvoir de 
transformation de l’Évangile.  
  
 
3. NOTRE CHEMIN PARCOURU 
 
L’Alliance anglicane est une initiative de l’archevêque de Cantorbéry et de la Communion anglicane. 
Le concept a été défini pour la première fois par les évêques de toute la Communion lors de la 
Lambeth Conference de 2008, dans la volonté d’établir un nouveau mécanisme permettant aux 
Anglicans de travailler ensemble de manière concertée et coordonnée en faveur du développement, 
de l’assistance et de la sensibilisation.  
 
L’ACC-14 en Jamaïque a confirmé cette vision et, à l’issue d’une consultation mondiale de deux ans, 
l’Alliance anglicane a été lancée au début de l’année 2011. Le rôle émergent de l’Alliance a été 
confirmé lors de la réunion de l’ACC en novembre 2012 (ACC-15).  
En 2016, l’ACC a adopté la « Résolution 16.12 : Alliance anglicane » :  
Le Conseil consultatif anglican : 
a. reconnait le travail de l’Alliance anglicane dans 

 la promotion d’un paradigme chrétien d’assistance et de développement conforme à la mission 
holistique de Dieu dans le monde et défendant une vision de dignité humaine, d’épanouissement, 
d’interdépendance et d’autonomie ; et  

 le renforcement de la connectivité et du partage de la prière, des capacités, des compétences et des 
ressources pour le développement, l’assistance, et la sensibilisation au sein de la famille 
anglicane/épiscopale d’églises, d’agences et de réseaux, dans le cadre de leur disiscipulat volontaire. 

b. encourage la participation de toutes les provinces de la Communion anglicane (et des membres de l’ACC 
agissant en tant que lien, point de rencontre, et ambassadeur) aux activités de l’Alliance anglicane à 
l’attention des plus éloignés et des plus marginalisés, en favorisant la communication bidirectionnelle 
(par le biais d’un large éventail de moyens et de technologies) de témoignages positifs et de modèles de 
bonnes pratiques de la part des membres de l’ensemble de la Communion. 
 

Cette résolution de l’ACC-16 a toujours été au cœur de notre travail et nous nous réjouissons de 
continuer d’en discuter lors de l’ACC-17 afin d’orienter notre prochain ordre du jour.  
 
En 2013, l’Alliance a été créée en tant qu’organisme caritatif, appartenant au Comité permanent de 
l’ACC, dotée d’un Conseil d’administration et d’un Conseil consultatif dont les membres sont issus de 
l’ensemble de la Communion. La présidence et le secrétariat administratif de l’Alliance sont basés à 
Londres, au siège de l’ Anglican Communion Office (Bureau de la Communion anglicane). L’Alliance 
compte six Facilitateurs régionaux basés en Afrique (au sein du CAPA - Conseil des provinces 
anglicanes d’Afrique), en Asie de l’Est, au Moyen-Orient, dans le Pacifique, en Amérique latine et dans 
les Caraïbes. Ces Facilitateurs sont appuyés par des groupes de pilotage régionaux. L’équipe de 
l’Alliance anglicane travaille en étroite collaboration avec les autres services du Bureau de la 
Communion anglicane dans le cadre de notre rôle commun : servir et soutenir la Communion 
anglicane dans la mesure où elle répond à la mission de Dieu. 

4. PRESENTATION DE NOTRE TRAVAIL 
 
L’Alliance anglicane travaille sur trois axes pour soutenir la Communion dans le contexte des 
Marques de la Mission anglicane:  
 
 Développement – identifier et communiquer des exemples de bonnes pratiques, partager les 

leçons et l’expertise, et renforcer les capacités pour une mission holistique et un développement 
basé sur des ressources durables.  

 Assistance et résilience – mettre à disposition une plateforme faisant office de point de 
rassemblement en cas de crise humanitaire, afin de permettre à l’église locale de se connecter 



 

aux agences et aux églises de la Communion, lesquelles peuvent ainsi apporter leur soutien, sous 
forme de prière ou de biens matériels, aux plus démunis ; renforcer la résilience grâce à la 
préparation aux catastrophes et à l’atténuation de leurs effets.  

 Sensibilisation – mettre en contact et équiper les dirigeants et les groupements anglicans avec 
les communautés touchées afin de favoriser la discussion sur les questions de sensibilisation ; 
encourager des rassemblements plus larges.  

 
Sur la base de consultations régionales et des résolutions de l’ACC, et avec l’aide de notre Conseil 
d’administration et de notre Conseil consultatif, l’Alliance a défini trois priorités comme étant au 
cœur de son travail de soutien aux églises et aux agences anglicanes du monde entier. Ces priorités 
seront actualisées lors de consultations régionales futures et de l’ACC-17 : 
 
 Soutenir les plus vulnérables : lutter contre l’esclavage moderne et la traite des êtres humains ; 

répondre aux problèmes des migrants, des réfugiés et des personnes déplacées à l’intérieur de 
leur propre pays ; venir en aide aux personnes touchées par des catastrophes et des conflits, et 
renforcer leur résilience aux catastrophes.  

 Promouvoir l’égalité – soutenir l’autonomisation des femmes et des jeunes, notamment en leur 
offrant des moyens de subsistance durables et en favorisant le développement communautaire 
fondé sur les actifs.  

 Construire un monde juste et durable – favoriser l’engagement pour les Objectifs de 
développement durable ; sensibiliser à la question de la justice climatique, notamment en faisant 
la promotion de stratégies permettant d’atténuer les effets du changement climatique et s’y 
adapter et d’assurer la sécurité alimentaire.  

 

5. FAITS MARQUANTS DE 2016-2019 : DÉVELOPPEMENT 
 
Avant l’Alliance, il n’existait aucun mécanisme à l’échelle de la Communion permettant de partager 
les connaissances et d’élaborer des réponses stratégiques. Des organismes d’assistance et de 
développement font la promotion de groupes d’apprentissage avec leurs propres partenaires qui 
présentent un réel intérêt, mais l’Alliance anglicane est en mesure d’agir sur l’ensemble de la 
Communion afin de renforcer la collaboration, en particulier au niveau régional. S’appuyant sur les 
modèles de meilleures pratiques au sein et au-delà de la Communion, l’Alliance s’emploie à partager 
les compétences, à rassembler et à générer des ressources techniques et théologiques à l’appui de 
son travail, ainsi qu’à promouvoir la collaboration et les partenariats externes. Point crucial, l’Alliance 
anglicane ne finance pas de programmes sur le terrain ; son rôle est davantage d’apporter de la valeur 
ajoutée en renforçant et en partageant les capacités. Voici quelques exemples de notre travail dans 
des domaines clés depuis 2016 :  

Transformation de l’église et de la communauté locales (« CCT ») : Cette mission vise à répertorier 
plusieurs approches efficaces de développement communautaire promouvant une mission holistique 
et intégrale, permettant aux églises locales de réfléchir à la Bible et à l’appel de Dieu dans le cadre de 
leur travail avec les communautés, en utilisant leurs atouts communs pour favoriser le bien-être 
humain. Ces processus libèrent le potentiel local et inversent le phénomène de dépendance à l’aide. 
Cette mission a été adoptée par les églises et les agences dans de nombreuses régions de la 
Communion et représente un domaine central d’apprentissage partagé à travers toute l’Alliance. 
Depuis 2011, nous accompagnons le Conseil des églises anglicanes d’Afrique (« CAPA ») dans son 
initiative régionale sur le CCT (Umoja), en faisant appel à d’autres agences. En 2017, l’Alliance a 
organisé une visite interrégionale auprès de l’Église épiscopale des Philippines afin d’étudier son 
développement communautaire fondé sur les actifs (Asset Based Community Development, « ABCD »). 
En juillet 2019, une réunion des praticiens d’Asie de l’Est et du Sud doit être convoquée, organisée 
par l’Église du Myanmar, afin de comparer les enseignements tirés de ces approches. L’Alliance 
anglicane est en contact avec les différentes agences missionnaires et de développement impliquées 
dans ces approches basées sur les actifs, notamment Mothers’ Union (« l’Union des mères »), qui a 
adapté ces concepts pour sa consultation mondiale, « MULOA ». L’Alliance anglicane promeut 



 

également cette approche auprès des églises locales d’Europe offrant de l’aide aux réfugiés et aux 
migrants, en faisant appel à l’expertise des ministères de la migration épiscopaux.  

Lutte contre la traite des êtres humains/l’esclavage moderne : nous avons développé une approche 
originale permettant aux églises de promouvoir une migration sûre et de lutter contre la traite des 
êtres humains. Depuis 2016, l’Alliance a organisé plusieurs consultations régionales en Afrique 
(deux), en Amérique latine, en Asie du Sud et en Asie de l’Est, et a apporté un soutien technique à la 
formation au sein de l’Église du Canada et du diocèse de Jérusalem. L’objectif est de sensibiliser et de 
renforcer les capacités et les réseaux régionaux. L’Alliance collabore étroitement avec l’Armée du 
Salut et Caritas International, et organise les consultations régionales de manière œcuménique. 
Cette initiative montre comment l’Alliance peut servir de catalyseur, de point de connexion, et de 
renforcement des capacités à l’échelle mondiale dans certains domaines. Nous avons aidé à mettre 
en œuvre une initiative de recherche pour étudier l’efficacité de ce travail par les communautés 
religieuses locales. Des agences et des institutions académiques du Royaume-Uni, des États-Unis et 
d’Asie participent à cette initiative d’apprentissage conjointe. Nous avons également collaboré dans 
le cadre de plusieurs projets, notamment l’initiative Clewer lancée par l’Église d’Angleterre, afin de 
créer les ressources du Freedom Sunday (« Dimanche de la liberté »).  

Programme d’étude Agents of Change (« Agents de changement ») : En 2017, nous avons mené une 
révision majeure des outils d’apprentissage utilisés dans la formation Agents of Change afin de les 
harmoniser avec les ressources bibliques et les approches basées sur les actifs. Ce programme 
d’études comprend huit modules portant sur les compétences requises pour le développement des 
communautés religieuses, en matière d’inclusion, de consultation, de sauvegarde et de gestion de 
projet. L’accès à ce programme d’étude est gratuit pour tous les Anglicans. En 2017 et 2018, 
l’Alliance a organisé des ateliers d’initiation en Zambie, au Zimbabwe et à Vanuatu, puis en 
Papouasie-Nouvelle-Guinée et dans les Îles Salomon, des groupes d’étudiants ayant été diplômés à 
l’issue de chacun de ces ateliers. Les églises du Pacifique ont adopté le programme Agents of Change 
comme outil de formation auprès du clergé, de laïcs, et de travailleurs de la jeunesse.  

Sport pour la paix et le développement : à la suite de la conférence du Vatican sur « Le sport au 
service de l’humanité », organisée en 2018, l’Alliance a mis en place, en collaboration avec des églises 
anglicanes et catholiques, un atelier de six jours au Rwanda sur le football pour la paix et le 
développement. 30 jeunes responsables d’église travaillant dans des contextes pertinents au 
Rwanda, au Burundi, en RDC, au Kenya, au Soudan du Sud et en Ouganda ont participé à cet atelier.  
  
6. FAITS MARQUANTS DE 2016-2019 : ASSISTANCE ET RÉSILIENCE 
 
Avant la création de l’Alliance anglicane, il n’existait aucun outil de coordination mondiale pour 
apporter un soutien matériel et des prières aux églises nationales en cas de catastrophe humanitaire. 
Les offres d’aide et les réponses aux appels aux dons émanaient de toutes parts et l’église locale était 
souvent submergée par les propositions et les témoignages. Aujourd’hui, l’Alliance anglicane entre en 
contact les églises concernées immédiatement après une catastrophe. Elle se charge de communique 
leurs appels à la prière et aux dons à la Communion et organise des conférences téléphoniques avec 
un groupe d’agences partenaires afin de coordonner l’aide en fonction des besoins. De plus en plus, 
l’Alliance encourage une approche axée sur la résilience et collabore avec des organismes pour 
renforcer les capacités des diocèses et des provinces en matière de préparation et de gestion des 
catastrophes et d’atténuation de leurs conséquences. Voici quelques exemples de mesures de 
réponses mises en œuvre au cours de la période 2016-2019 : 
 
 Soudan du Sud : Nous poursuivons notre intervention de secours prolongée, en collaboration 

avec la SSUDRA (South Sudanese Development and Relief Agency – « Agence sud-soudanaise pour 
le développement et l’assistance), en mettant l’accent sur l’aide humanitaire, une approche de 
transfert de fonds, et certaines activités de redressement. La réponse humanitaire soutenue et 
exemplaire apportée par les Provinces a permis de tirer des enseignements sur la manière dont 



 

l’Alliance peut offrir un soutien efficace. Nous avons promu leurs travaux sur l’éducation des 
filles en situation d’urgence.  

 Afrique de l’Ouest : nous avons collaboré avec plusieurs agences pour aider à la mise en œuvre 
de la plus importante opération de réponse à la crise du virus Ébola. Nous avons par la suite 
organisé une table ronde pour recueillir les enseignements des interventions des églises.  

 RDC : Le Primat et les évêques ont collaboré avec l’Alliance pour définir une réponse par 
étapes, soutenue par des agences anglicanes, afin d’aider les diocèses concernés par le conflit. 
Nous avons également partagé les connaissances acquises en Afrique de l’Ouest en matière de 
lutte contre les épidémies d’Ébola.  

 Réfugiés/PDI dans la région des Grands Lacs : Nous avons travaillé avec les diocèses 
accueillant des réfugiés et des personnes déplacées à l’intérieur de leur pays (PDI) dans la 
région des Grands Lacs. Nous sommes notamment intervenus en Ouganda et au Congo afin 
d’aider les réfugiés du Soudan du Sud, en RDC auprès des PDI, ainsi qu’en Tanzanie auprès des 
réfugiés burundais.  

 Tanzanie, Zimbabwe et Malawi : le changement climatique a provoqué des sécheresses et des 
inondations dans ces pays. Nous nous sommes rendus en Tanzanie pour en apprendre 
davantage sur les approches testées par la Province, notamment les banques de semences et 
les banques de céréales. Nous avons travaillé en étroite collaboration avec les diocèses du 
Malawi et du Zimbabwe, en coordonnant une partie de l’aide alimentaire destinée aux plus 
vulnérables.  

 Caraïbes : nous avons coordonné l’aide apportée par la Communion aux diocèses touchés 
après les ouragans de 2017. Au début de l’année 2019, nous avons organisé une formation 
régionale sur la préparation aux catastrophes et la résilience.  

 Pérou et Colombie : nous avons lancé un appel aux prières et aux dons pour soutenir ces 
diocèses à la suite des inondations et des glissements de terrain qu’ils ont subis. La solidarité 
avec le Pérou était particulièrement forte étant donné que ce fut l’évêque du Pérou qui avait 
plaidé en faveur de l’Alliance anglicane à la Lambeth Conference en 2008.  

 Vanuatu : Nous avons déterminé l’aide nécessaire devant être apportée aux personnes 
déplacées en raison de l’activité volcanique.  

 Madagascar : Nous avons travaillé en étroite collaboration avec le nouveau Primat et trois 
diocèses après le cyclone. Le faible soutien apporté à la réponse a conduit à un programme de 
travail plus vaste sur le renforcement de la résilience.  

 Gaza : Nous avons lancé un appel pour l’hôpital Al Ahli à la suite d’une augmentation du 
nombre de victimes à Gaza.  

 Réfugiés en Europe : en 2016, nous avons soutenu une enquête réalisée à l’échelle du 
continent sur les réponses des églises locales aux réfugiés. Nous avons aidé à organiser une 
grande conférence à Cologne, en Allemagne, pour le diocèse en Europe, avec des représentants 
de la convocation des Églises épiscopales en Europe, des églises d’Angleterre, du Pays de Galles 
et du Moyen-Orient et des États-Unis, ainsi que des partenaires œcuméniques, pour discuter 
de l’action de l’Église auprès des réfugiés. Nous œuvrons en faveur d’un échange d’informations 
continu en Europe et au Moyen-Orient.  

 Autres domaines : L’Alliance surveille l’actualité et le portail ReliefWeb afin de détecter les 
situations d’urgence, et ainsi faire en sorte d’apporter immédiatement une aide, sous forme de 
prières et de dons, au nom de la Communion.  

 Compétences en matière de réduction des risques, de résilience, de préparation et de gestion 
en lien avec les catastrophes : La formation dans ces domaines peut considérablement 
atténuer l’impact des catastrophes et promouvoir l’efficacité d’une intervention rapide. 
L’Alliance a aidé à organiser une réunion mondiale sur cette question au Zimbabwe en 2018. 
Elle a également formulé les enseignements tirés de l’Église de Ceylan qui avait effectué un 
solide travail de préparation aux catastrophes.  

 Déploiement rapide : En étroite collaboration avec les agences de la Communion, nous testons 
actuellement l’initiative Partners in Response (« Partenaires d’aide ») en Afrique de l’Est et dans 
le Pacifique afin de déterminer comment un soutien technique peut-être déployé par la région 



 

elle-même auprès des diocèses locaux dès le début d’une catastrophe, soit la phase la plus 
critique.  

 Réconciliation : nous assurons la liaison avec nos collègues du Lambeth Palace qui dirigent les 
activités de réconciliation, qui se déroulent souvent parallèlement à nos activités d’assistance.  
 

7. FAITS MARQUANTS DE 2016-2019 : SENSIBILISATION 
 
L’Alliance n’entreprend pas directement de travail de sensibilisation, mais œuvre pour équiper et 
connecter entre elle les différentes figures de la Communion, qu’il s’agisse de responsables ou de 
membres des communautés les plus directement touchées par les difficultés. Avant l’Alliance 
anglicane, différentes campagnes de sensibilisation existaient, généralement conduites par un primat 
ou par un réseau de la Communion – comme par exemple le réseau environnemental, le réseau justice 

et paix, le réseau des femmes, ou encore le réseau des familles. L’Alliance anglicane vise à soutenir et à 
encourager ces initiatives et à renforcer les capacités et les relations avec les acteurs externes afin 
d’améliorer leur impact. Notre travail inclut notamment :  
  
Aide à la connexion des différentes initiatives de sensibilisation à la justice climatique : Il existe, au 
sein de la Communion, différentes initiatives de promotion et de sensibilisation autour de la justice 
climatique qui s’adressent à la fois aux membres de la Communion, mais également aux membres des 
gouvernements et de la Société en général. Ces initiatives incluent la promotion par le réseau 
Environnement de la Communion anglicane de la Saison de la création et du jeûne carbone/plastique 
à l’occasion du Carême avec les Anglicans verts, des déclarations des évêques écologistes, ainsi que 
de nombreuses activités au niveau provincial. L’Alliance anglicane travaille en étroite collaboration 
avec le Bureau de la communion anglicane, le Lambeth Palace et certains groupes clés de la 
Communion, dans le but de mettre en synergie ces initiatives et de se connecter à des campagnes 
chrétiennes plus vastes, notamment Renew our World (« Renouveler notre monde »).  

Objectifs de développement durable : Ce travail stratégique est élaboré en collaboration avec le 
représentant de l’Église anglicane aux Nations Unies. Nous développons des ressources théologiques 
et des études bibliques reliant les ODD aux Marques de la mission anglicane, comme cela avait 
demandé lors du Primates’ Meeting (réunion des Primats). Plus tard cette année, vous prévoyons 
d’organiser une réunion mondiale de théologiens et de praticiens afin de développer ces ressources, 
en partenariat avec le Centre Ujaama de l’Université de Kwa Zulu Natal en Afrique du Sud. Nous 
avons également soutenu des travaux sur la théologie et le développement au Mozambique et avec 
l’Académie théologique d’Asie.  
  
Collaboration œcuménique : Nous participons aux réunions œcuméniques annuelles des chefs 
d’organismes religieux d’assistance et de développement. Cela a permis de renforcer les relations et 
de créer des plates-formes de collaboration sur le travail d’assistance, mais également de 
sensibilisation et de mise en place de politiques communes sur les questions relatives aux migrants et 
aux réfugiés. De concert avec nos collègues anglicans des Nations Unies, nous avons travaillé de 
manière œcuménique sur la sensibilisation en faveur des Pactes mondiaux de l’ONU sur les 
migrations et les réfugiés. En 2018, l’Alliance s’est exprimée au sein d’un groupe interreligieux sur le 
pacte des Nations unies pour les migrations, organisé par Caritas Internationalis et la Mission 
permanente du Saint-Siège auprès des Nations Unies, dans le bâtiment des Nations Unies à New 
York. 
 

8. NOTRE RÔLE DE CONNEXION ET DE RASSEMBLEMENT 
 
De par son mandat mondial, l’Alliance a un rôle de rassemblement au sein de la Communion. Comme 
indiqué dans la résolution 16:12 de l’ACC, la communication est au cœur de notre rôle et consiste à 
partager la bonne nouvelle de la foi en action. Grâce à son rôle de rassembleur, l’Alliance anglicane 
permet la création de liens et de réunions au sein de la Communion afin que les membres puissent 
s’encourager et s’inspirer mutuellement et approfondir leur engagement commun en faveur d’une 



 

mission holistique. L’Alliance offre aux églises et aux agences une plate-forme leur permettant de 
partager leur expertise technique en matière d’assistance, de développement et de sensibilisation, et 
de planifier des actions communes. Les facilitateurs régionaux jouent un rôle central dans cette 
fonction de connexion, car ils rassemblent des groupements régionaux pour guider et soutenir le 
travail de collaboration.  
 
9. CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS 
 
Les réalisations de l’Alliance anglicane reflètent l’engagement profond de tous ceux qui, dans les 
églises et les agences de la Communion, participent à ses activités. Au cours des trois dernières 
années, l’Alliance anglicane travailler dans un esprit de collaboration pour définir son rôle et son 
mandat. Lancée en 2011, l’Alliance anglicane est désormais largement reconnue en tant que plate-
forme permettant d’approfondir et de relier la mission holistique des églises de la Communion, en 
partageant leurs modèles d’application du principe « toute une vie de discipulat ». Comme le montre 
ce rapport, les trois dernières années ont été intenses et exigeantes pour l’équipe de l’Alliance. Le 
niveau des crises humanitaires a considérablement augmenté, les communautés étant confrontées 
aux conséquences des catastrophes naturelles, du changement climatique et des conflits, et parfois 
même les trois à la fois. Mais dans le même temps, la générosité et la volonté des Églises de s’unir 
pour aider les personnes dans le besoin, pour promouvoir le développement durable et pour 
défendre la justice, sont une source infinie d’inspiration et d’espoir.  

Ces actions communes dans le monde sont des signes vivants de la koinonia – la vision du Nouveau 
Testament qui encourage le partage et l’amour réciproques, la fraternité, le fait d’entrer en relation 
pour le bien commun du peuple de Dieu – une expression visible de ce que signifie être Église.  

Les années à venir offrent à l’Alliance anglicane de grandes possibilités de soutenir la mission 
holistique des provinces et des organismes de la Communion, en ce qu’elles reflètent une vision du 
Royaume de Dieu, répondant aux besoins humains, remettant en cause l’injustice, et promouvant un 
développement durable en harmonie avec la création. Nous souhaitons que l’ACC-17 nous aide à 
préciser nos priorités et, à cette fin, invitons l’ACC à :  
 

 Confirmer le mandat de l’Alliance anglicane consistant à connecter et à équiper la famille 
d’églises, d’agences et de réseaux anglicans/épiscopaux dans leur mission holistique et leur 
discipulat volontaire, en partageant la prière, les capacités, les compétences et les 
ressources pour le développement, l’assistance et la sensibilisation.  

 Définir les nouveaux enjeux prioritaires du prochain plan stratégique quinquennal de 
l’Alliance.  

 Présenter et promouvoir notre rôle au sein des Provinces et dans les contextes régionaux 
pour un apprentissage partagé.  

 Demander l’élaboration d’une stratégie de l’ACC sur les objectifs de développement 
durable, afin de guider l’engagement de l’ensemble de la Communion sur les ODD – à la fois 
en terme de sensibilisation et de mise en œuvre – de 2020 à la date cible de 2030.  

 
 
Nous vous remercions de votre attention et de vos encouragements, et nous réjouissons de recevoir 
vos commentaires lors de l’ACC-17.  
  
Révd.e Rachel Carnegie, Présidente, et toute l’équipe de l’Alliance anglicane  
  


